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M. Lloyd George démissionne à Londres
M. Bonar Law lui succède au pouvoir
Le grand homme d'Etat britannique qui seul, parmi les chefs de

gouvernements de l'Entente ayant mené la grande guerre, tenait en-

eore le pouvoir après la victoire et l'armistice, vient de donner sa

démission. C'est un événement politique d'une portée considérable à

l'heure actuelle.
Aussi bien cette décision du Premier n'a rien qui doive surpren-

dre. Ces derniers temps, il avait une assez mauvaise presse. Même

les journaux qui comptaient, à bon droit, comme ses plus fidèles

partisans, ainsi que Wbserver, lui conseillaient de passer la main.

Malgré le départ de M. Lloyd George, la coalition qui était son

f^ninnrs I?.IIa сппИйпН гя M Rnnnar l .sw mmme elle a
oeuvre existe toujours. Elle soutiendra M. Bounar Law comme elle

soutenu son prédécesseur.

geons-nous ? Assemblez-vous bientôt les

magistrats à Londres ? Dressez-vous

bientôt ta potence ?

Le Premier britannique faillit tomber
de rire dans la voilure.
— Comment, vous, si fin, vous avez

cru ?...

Au fond, M. Llogd George est surtout

un jongleur d'assemblée. C'est d'ailleurs

. . ,
л

en jongleur sans pareil. Il n'a pas son

Les élections britanniques annoncées pour les premiers> JO»s « ^^ Sa rapi .
novembre apporteront bieuWt nue éclaircie dans ,a P^ttque anglaise »

^ me

que la démission du Cabinet Ltoyd George semble de prime abo.d
ц et

deT°Voici
Uirdépêche y relative de l'Agence T.H.R : en retraite Ilq, l'œil partout en

Bondres, 20. T.HR. — Dépêche Havas— JLe Cabinet britan - j ayant l'air de ne lavoir nulle part. Il a

nique tout entier a démissionné.
_ \l oreille surtout collée au sol, écoutant

JLe parti conservateur décida par 186 voioc contre 8V qu'il s/a marche des escadrons qui s'avancent
se présenterait aux élections comme parti conservateur in- L/ans \e lointain. Quand le bruit devient

dépendant. \inquiétant, il plie bagage de la meil-

A la suite d'une motion leparti conservateur décide aussi кцге grâce du mond6t fait un gesle ai.

que si les conservateurs ont lamajorité à la prochaine Chant-

bre, il faut que le premier ministre soit conservateur.

Souvenirs sur M. Lloyd George
Voici nn portrait de M. Lloyd

George par Stéphane Lauzanne,
notre confrère parisien,qoi connut
de près l'ex Premier britannique
et dont on ne lira pas sans intérêt

aujourd'hui ces pages pleines d'hu-
îriour et de vie :

Aucùe contradiction ne l'arrête.

Pour lai, il n'y a pas de princi-
p(, : il n'y a que des idées. Il n'y
л surtout que des occasions qu'il
faut saisir au. vol de la raquette
et ne pas laisser tomber dans te

filet.
Le 3 août 191b. au Conseil qui

va décider de la paix ou de la

guerre, il prend la parole. Il se

prononce contre la guerre, Il est

ardent, pressant, éloqaént em-

porté. Mais il a à faire à trois ou

quatre hommes d'honneur de l'es-

pèce d'Edward Grey, qui ne veu-

ïent rien entendre : ils démission-

neront, plutôt que de ne pas rem-

plir leurs obligations vis-à-vis de

l'Entente, vis-à-vis de la France,
vis-à-vis de la civilisation. La

guerre a la majorité ; la guerre est vo-

iée. Alors, trois jours plus lard, non

plus dans l'ombre d un conseil de mi

nistres, mais dans la lumière crue d'une

assemblée publique, Ltoyd George prend
la parole. Et il parle pour ta guerre

,iavec la même flamme, le même empor-

êement que trois jours avant, il parlait
pour la paix

Le 11 novembre 1918, la guerre est

terminée, l'armistice est signé. Il s'agit
de faire la paix, mais surtout de faire
les élections. Les soldats rentrent en

France. Ils ont encore dans les oreilles

le grondement du canon, dans les yeux

l'ardeur du combat. Le frémissement dt
colère qui a secoué tout le peuple bri

tannique n'est pas calmé. Lloyd George
a vite fait de se mettre au diapason

— Cette guerre, lonne-t-il, fut un

crin~>e. Est-ce que personne n'en est res-

ponsaïle? Est-ee quon ne demandera

de comptes à personne ? Est-ce qu'il n'y
aura pas de sanctions ? Vraiment, ce ne

serait là ni de la justice divine, ni de la

justice humaine...
Et il expose ce que demandent à la

fois la justice des hommes et la justice
de Dieu. D'abord, la restauration de

.1tons tes départements français dévastés;

ensuite, les indemnités les plus complètes
de l Allemagne ; enfin le châ'iment exem-

plaire de tous les coupables. Le ehâti-
ment est surtout ce à quoi il lient. Par

saint Georges, il ne sera pas dit que

Guillaume II se tirera, de la boucherie

sans avoir montré la couleur de son

sung. En justice, l'empereur félon I
— I аш for hanging the Kaiser 1 Je

suis pour qu'onpende le Kaiser, clame-t-
il dans vingt réunions publiques
Quelques trois millions de voix ар*

prouvent et lai donnent unemajorité telle

qu'aucun Premier britannique n'en eut

jamais
Alors, comme par enchantement, il se

calme , s 'apaise, vient à Paris, prend

M. LLOYD GEORGE

place à la table de la Conférence, ne parle
plus de restaurer àvml tout les provinces
françaises dépecées,mais de restaurer les

estomacs allemands délabi és, ne veut pas
qu'on fasse payer à la Germanie ce qu'elle
peut.
Seul, le sort du Kaiser l'agite encore

un peu Un soir de mars, comme il était

assis autour d'unallègre feu de bois, près
de la cheminée du président Wilson, il
demande à ses partenaires d'an air dé-

taché :

— Voyons, que diriez vous si nous ju-
gions le Kaiser à Londres ?

Le président Wilson a un gesle vague,
indiquant qu'il ne dirait pas grand chose

car ce sont là des considérations terres-

très auxquelles son. âme nuageust ne sau-

rait descendre. M Clémenceau a un sou

rire sardonique indiquant qu'il ne dirait
rien du tout car c'est là un spectacle
auquel il n'a rien à redire. Soit, c'est en-
tendu, on jugera te Kaiser à Londres.

Mais quand, en février 1920, l honnête
M Millerand s'en va en Angleterre par-
1er de lancer les assignations et convo-

quer les juges, il trouve une plage de sa-

ble mouvant sur laquelle glisse une ai-

guille insaisissable.
«r- Le jugement ? Qui en parle ? Est ce

bien utile'] .. К quoi bon?...
Et, le 2b février, pne lettre parlait

pour Berlin renonçant à la livraisgn
des coupables Et lu lettre était signée
David Lloyd George.
Par la suite, le diable aux yeux bleus

riait à se tenir les côtes de la farce qu'il
appil ufnsi jouée Cela lui paraissait une
galéjade énorme flopf il s'esbaudissait

mable, bal en retraite et va se tapir au
coin d'an bois éloigné. Pais, brusque-
ment, il revient à l'attaque sur un point
inattendu. La plupart du temps, ses en-

nemis sont désarmés avant même d'à-

voir tiré l'èpèe. Ils sont surtout désar-

més par sa candeur qui est véritable et

par sa chevalerie qui est feinte. Dans le

tournoi oialoire, il va jusqu'à exposer
lui-même le cas adverse avec un art que
la partie opposée ne saurait mettre. Il
va plus loin que ses contradicteurs. C'est

ce qu'il appelle « enlever le vent des

voiles ennemies » (« take the wind ont

of the ennemy's sails >). Pais il tes as-

saille, les bouscule, les taille en pièces.
Et c'est peut-être bien ce qu'il préfère à

tout, ici bas. Alors, un peu de rougeur
colore ses joues pleines et une petite
flamme brille dans ses yeux d'enfant. Il
est joyeux, véritablement joyeux. Il ne

considère pas qu'il a remporté une vie-

toire, une grande victoire ; mais il con-

sidère qu'il a joué un tour, un bon tour.

A la Conférence de la paix, il en

réussissait un par jour. .11 avait sept
sens. Il sentait venir le vent avant

même qu'il se fût levé et le détournait
avant qu'il fût venu. Il jouait avec la

colère des uns, avec la vanité des autres.
* Il percevait, a écrit Keynes, non seu-

lement ce que chacun disait, mais ce

que chacun allait dire. Il avait toujours
l'argument le plus approprié à l'orgueil
ou à la faiblesse de chacun. Quand il eut
découvert que le président Wilson n'était
au fond qu'un vieux pasteur presbyté-
rien il l'entortilla de telle sorte que, par
la suite, nul — pas même lai — n'ar-

riva jamais à le détortiller. »

La situation politique
Londres, 15 oct.

La presse commente vivement le
discours de M. Lloyd George, mais
les milieux politiques se préoc-
cupent des changements éventuels
qui pourraient survenir dans le
ministère.
Oa est d'avis qu'il faut agir sans

tarder et que chaque parti doit
prendre ses responsabilités.
Chacun dresse la liste des lea-

ders politiques qui, maintenant,
vont se mettre à l'œuvre pour ex-
poser le programme de leurs par-
tis respectifs devant le pays. On
peut s'attendre à un grand branle-

qué l'échec de la politique gouver-
nementale dans le Proche-Orient.
Il en conclut à la banqueroute po-
litique de la coalition.
D'autre part, les paroles pro-

noncées par M. Asquith à West-
Hartlepool rallieront certainement
autour des libéraux que représente
M. Asquith un certain nombre
d'hésitants.

• #

Londres, 19.— La réunion d'au-
jourd'hui, entre les ministres con-

servateurs et les membres du par-
lement appartenant au mêmepaiti
aura une influence importante sur

la situation politique intérieure.
M. Austen Chamberlain, leader

de ce parti et la plupart de ses col-
lègues conservateurs dans !e mi-
nistère de coalition seraient en fa-
veur de la continuation de la
coopération avec M. Lloyd George
et ses partisans libéraux.
Cette réunion révélera probable- \ différentes Sociétés.

FONDS DE CHARITÉ DE LADY RUMBOLD
Un appel au nom de l'humanité

N'avez-vous jamais été affamés ?
N'avez-vous jamais été sans amis ?
En Anatolie et en Thrace des milliers de sans-foyers comptent sur votre aide.
Ce fonds de charité sera administré sous les auspices de la Société des Nations,

sans distinction de race et de croyance.
En Anatolie et en Thrace des humains se trouvent à la dernière extrémité du

désespoir et envisagent la mort.
Allez-vous les laisse! mourir ?
Personne ne peut voir ce désastre avec indifférence, nous devons l'empêcher,

sans quoi des milliers de malheureux mourront de faim. Pour cette raison ;

Donnez
Donnez tont ce que vous pouvez. Nous dépensons bien souvent notre argent

inutilement. Cet argent employé avec prudence par «Le Fonds de Lady Rambold»
serait probablement suffisant pour entretenir one famille durant une semaine.

Privez-vous de luxe et donnez à cette oeuvre tant que vous pour rez.

Comment donner ?
Envoyez la somme dont vous disposez, au colonel H. J. Procter, Banque Impé-

riale Ottomane, Galata, ou aux adresses indiquées ci-après :

LADY RUMBOLD, Ambassade d'Angleterre
et aux succursales de la Droguerie Centrale d'Orient Ltd

Comment entretenir cette œuvre ?
Par des soirées de bienfaisance au profit de ce «Fonds» qui seront données par

méat la force du mouvement qui
s'est déclaré parmi les conserva-
teurs eu faveur de la reprise de la
situation indépendante qu'ils
avaient avant la guerre.
On annonce aujourd'hui qu'une

conférence urgente des délégués de
tous les conservateurs du pays, a
été convoquée et sera tenue dans
quelques jours.
Cette conférence va sonder Го-

Que votre présence à ces réunions de charité — anx jours qui seront mes-
tionnés plus tard dans la presse — soit non seulement pour vous un plaisir, mais
nn secours salutaire apporté à ceux qui sont dans une profonde détresse.

C'est un devoir pour chacun de nous, de participer à cette œuvre et de la
faire connaître à nos amis. Car même avec l'aide généreuse dn BOSPHOR E et de
la presse en général il nous est impossible de faire parvenir à chacun la connais-
sauce de cette œuvre de charité. Demandez et insistez afin d'obtenir le reçu officiel
du «Fonds de Charité de Lady Rambold» qui est signé du nom de

Lady Rambold, fac simile.
Pour renseignements plus amples s'adresser à George B. Pusey, rne TorbéNouri Osmanié, Stamboul, (Box 68, B.P.O.) Tél. Stamboul 1402.

■ ' • J'"

pinion sur une vaste échelle parce-l 4 1

que les délégués seront en commu-l RÂCHA CONFERE A CONSTANTIN OPLEnicatioa directe avec les opinions
'

locales de chaque collège électoral.
Sir Worthington Evans, ministre

de la guerre, dans un discours qu'il
prononça hier, déclara que les
élections générales étaient très
proches.
Discutant les résultats possibles

de ces élections, il dit qu'aucun
parti n'aurait probablement une

majorité marquée sur un autre.Le
gouvernement futur pourrait être
une combinaison du parti conser-
vateur avec quelques membres ii-
béraux et travaillistes.

(Leafield Press)

ШС LES ttun HUÉS
Il garantit au nom de l'Assemblée Nationale d'Angora

la sécurité des Chrétiens de Thrace

a démission
du Cabinet britannique

Nous avons donné hier les détails de
l'arrivée à Gonstantinople de S. E. Réfet
pacha, haut-commissaire en Thrace.
Voici quelques renseignements eomplé-
mentaires. Salué à son débarquement à
Gabatach, par un délégué du grand vé-
zirat, Réfet pacha répondit comme suit ;

« L'Anatolie ne reconnaît ni un gou-
vernement de Gonstantinople ni un

Après une visite an turbé de Fatih,
les gendarmes se rendirent à, la naosqnée
de mainte-Sophie dans la <cour de la-
quelle ils passèrent la noit.

Réfet pacha a employé, hier, sa jonr-née à recevoir, après la prière de ven-
diedi, les visites de diverses personne-

grand vézir de Constantinople. Mais Tav- j lités -

fik pacha ayant servi le pays durant de| ** veiIl0 > Jusqu'à minuit, la p@ pila
Londres, 19.— Le gouvernement nombreuses années et s'étant efforcé en

a démissionné. Cette démission est
la conséquence de la réunion des
ministres conservateurs et des mem-
bres du Parlement du même parti
dans laquelle, par une large majo-
rité une résolution a été adoptée en

faveur du projet du parti conser-
vateur tendant à se constituer corn-
me parti indépendant, lors des pro-
chaines élections. La résolution fut
proposée après l'appel fait par M.
Austen Chamberlain, leader con-

servateur, pour la continuation de
la coalition avec les libéraux. Des

conférences hâtives des ministres
unionistes libéraux respectivement y
ont suivi et subséquement le Premier
ministre convoqua une réunion plé-
nière des ministres des deux par-
tis. Pendant ce temps, le roi retour-
na à la hâte de Sandringham à
Londres. Le Premier ministre à
l'issue de la réunion du Cabinet se

rendit au Palais de Buchingham et

présenta la démission du gouverne-
ment qui fut acceptée.

(Leafield Press)
M. Bonar Law accepte

de former le ministère
Londres, 19. — On an-

| nonce que le roi fit appeler 91.

tion a manifesté devant le Cercle Orientai.
Des
u, 1

Ahmed.

retraites aux flambeaux ont en
lieu, hier, de Tchapa jusqu'à S|nltaa

des moments critiques de sauver les des-
tinées de la nation, est un grand homme
et an personnage doué de louables qua-
lités. De ce point de vue je remercie
cordialement pour ses hautes félicita-
tions. »

*

Au commandant Nouri bey, cham-
bellandeS. M I.le Sulian qui le salua
an nom du Souverain, Réfet pacha ré-
pondit :

« Je vous prie de présenter an siège
du Califat mes sentiments de serviteur
qui sont des sentiments de respect et de
vénération ».

Au délégué du prince héritier il dit :
« L'héritier Abdnl Medjid effendi est

l'héritier du siège du Califat. Un des buts
que nous nous sommes assignés est aussi
l'affranchissement de ce siège ».

*
* *

Les gendarmes au nombre de 137,
amenés par le Gul-Nihal, ont été débar-
qués hier à Sirkédji. La foule qui avait
appris le débarquement s'était portée
aussitôt dans les rues.

Des tapis furent étendus partout ou les
gendarmes devaient passer. .

Tous les élèves des écoles s'étaient ! ^а°Ч а(5 * de 100 coaverts en l'honneur de
rendus à Sirkédji pour leur faire un ac-l pschaetdesasuite.
cueil triomphal. S *

Des rafraîchissements et des cigaret- Au cours de la semaine prochaine, lates lenr furent offerts et des moutons ? préfecture donnera au nom de la popa-furent de nouveau immolés. * lation de Constantinople, nn thé au cer-

Le général haut—commissaire de
Thrace restera en notre Nfille ios-
qu'à la fia de ce mois.
Le colonel Djémil Djahid bey et

la suite de Réfet pacha, ainsi quela vali Chakir bey prendront li-
vraison de la Thrace, le plus tôt
que cela sera possible. Après un
court séjour dans cette province,Réfet pacha s'iastallera à Cons-
tantiuople. C'est d'ici, dit-on, qu'il
exercera ses hautes fonctions.

*
* *

Les étudiants de l'Université et des
écoles supérieures ont invité Réfet pachaà visiter leurs écoles.

Son Excellence a promis de se rendre
à l'école de médecine.

*
* *

Le comité de la Thrace donnera au-
jourd'hui au cercle municipal de Fatih na

«нет

bas politique.
On dit, à Londres, que la se-j Bonar Law qui a consenti à

maine qui vient sera une grande lformer lemi*Jstère. 91. Bonar
çeipaine politique. Les éléments! Latv étaitpromior speaker à la
avancés du parti Tory sont fort! tlonférenee йен Conservateurs
mécontents de l'attitude de M ,'eontre la continuation delà
Austen Chamberlain, prenant la- coalition. Il y fit un court dis-
defense de la politique lloydgeor-1 cours dans lequel il montra
gienne. [ l'urgence de l'indépendance dw
Le duc de Northumberland, qui parti conservateur.

comme an écolier il ne comprenait J?]ac£ à !a des pie gardsi J&ee déclarations de 9Г. Во-

que chacun ne s 'esclaffât de la blague. (conservateurs, envole au Weeklg nar JLaiv produisirent
En août derniertandis qu'il se renA^P0!0'1un mefe§® dans N«'1 lf«»ae et p.

......

M Briand
déclaré que a le discours de M. sent avoir influencé d'une ЩЦг-\щ®па la résolution passée à la

: Qbamberlain rend inévitable la fin nière décisive IçsvQt&i q-ui dé'
dail m aulû à Rambouillet,
lui en parla

— Eh bien ! fit il de sa

norité de 87membres vota en qu'il accueillerait l'assista**-
faveur de la politique de la ce de ceux des libéraux avec
continuation de la coalition lesquels les conservateurspeu-
proposéepar M• Austen Cham- vent s'entendre ; et, en au-
berlain, : сипе façon, il ne mettrait de
fendant que les conserva-) cô#é ta possibilité de s'asso-

teurs, qui ont maintenantpro- jj ©f avec eux, après les élec-
clamé leur indépendance, lut- \ Wons. La résolution disait que
feront, pendant les élections, parti conservateur devrait
générales, pour leurprogram- \ être indépendant « tout en
me, sQua la direction de leurs

t
étant désireux de coopérer

propres leaders,ils nommeront l
.

les libéraux de la eoalU
s'ils réussissent un Bremier tion. »

,
mi—istre à eux. Il „ été eJal-j qui devaitune J renient ,пМцт «ta»» le dis. i recevoir une ,Imputation de laBonar Batr et \ fédération des mineurs, leur

?

au gouvernement de coalition Û. montrèrent que 186 membres Qu'une ^opérat^^^^^-1™ ПС
.

Sui* р1ия pmwief
votx pro- î Le noble lord ajoute que M. appuyé sa politique ^ ^ ^ ^ ^ ^

fonde, et ce vieux Kaiser, quand le ju- 1 Chamberlaiu o'a nullement
1

expli- dépendance, tandis qu'une mi-
e?"tje Pu**plus rien vous pro-Law

dit $ « Messieurs, je regrette,
je ne suis j

fyvee la \ministre, et, par conséquent,
I vous prt

iLeafield Press)ajouta 1 mettre."
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cle municipal de Fatih, en l'honneur de : s^ncé des glissions et des troupes
Réfet pacha et de sa sui te. | alliées excerce un effet calmant.

On projette aussi l'organisation d une i ,J

fête extraordinaire avec la participation | Les rapports reçus par Réfet
de diverses associations. %pacha, concernant des cas d'incen-

dans certains villages se-

La situjjtioii en Grèce te problème oriental tel

tal à la disposition des personnes rendant j-
visite à Réfet pacha.

La général n'a reçu hier personne jus-
qu'à midi.. Il s'est rendu à Péra à 10 heu-

res du matin.
Un déjeuner de 20 couverts a été of-

fert à midi au Cercle d'Orient.

Les gendarmes pour la Thrace

Paris, 19. A.T.I.— Malgré les ^efforts
du comité révolutionnaire, agissant en

parfait accord avec le cabinet, et l'acli - i

vité diplomatique déployée à l'étran- •

ger par M. Venizèlos, la situation politi- i

i
n' f j» • ' v- • ,, j ger par ai. venizeios, ta situation роиы-; C'est à l'occasion d'un déjeuner qui

ront i objet d enquetes et vérifiés, la jquede la Grèce demeure des plus pré-j lai était offert par le cilidiand Con«er-

où ce sera possible. Entretemps, les jcaires
i vative Club» que M. Austen ChEmber-

rapports reçus des centres suivants Les f?Dtes '• régim» prononcé rimpotnat oisco»» (Mot

1 r * r constantmien pèsent lourdement sur le i les dépêches ne nous ont transmis gu un

pays qui se ressent aujourd'hui gravement
' bref aperçu. L'orateur a tout d'abord dé-

de son isolement. j- claré qus les circonstances actuelles ne

Interviewe, par VEoening Standard, M. 1 sont pas de celles ou il convient de ma

Romanos, ministre tie Grèce à Paris, a ? nfiier des difficultés ou de formuler des

sont satisfaisants :

Andrinople, Kirk-Kilissé, Lulé-

Bourgas, Rodosto, Silivri, Tchour-
lou, Ouzoun-Keupru, Midia.
Le service des chemins de fer

fonctionnent maintenant de façon
satisfaisante.
Constantinople, le 20 oct. 1922.

T.H.R.

Au cours d'une rencontre entr9 une

patrouille et une baude armée ennemie,
au sud de Koutza un Turc a été taé et

un Bulgare blessé. Celui-ci s'enfuit à ia

faveur ds l'obscurité. Deux Bulgares et

nn Turc ont été faits prisonniers.

Armée de Thrace

GÉNÉRAL NIEDER

M. Venizeios
Londres, 19, T Н.Д.

Foreign
— M. Vénizéio3 a

Office par lordété reçu au

Curzon.
Le délégué grec rentre à Paris

Selon les déclarations de Réfet

pacha, les cadres de tous les fonc-
tionnaires de la Thrace out été to-

.talement complétés. Ces fonction-
naires venant d'Angora seront ici

jusqu'à vendredi prochain.
*
* *

Il a été décide de verser dans

les cadres de la gendarmerie 20

officiers et 300 soldats au courant

des affaires de Thrace.
Le premier groupe de 250 gen-

darmes arrivés mercredi soir par
le bateau Inéboli n'ont pas pu dé-

barqtter pour se rendre en Thrace,
attendu que les trains transpor-
(aient les soldats alliés.

Dans la Thrace évacuée
L'Officier Général Commandant en

Chef èommunique les informations sui-

vantes i

Zene française.— Le 20 octobre

1922. L'arrivée d'un bataillon d'in-

fanterie et d'un escadron parais-
sent avoir rassuré les habitants d'An-

drinoplè. On rapporte que la ville

est calme. Un bataillon est arrivéS?" вопьете,ne^t dément les

, r n » je, j. t j
s informations concernant une

à Lule-Bourgas le 19 crt. LeHj^njeL,
jour un demi-bataillon est restera snr ses positions

pour Kirk-Kilissé. Il sera suivi d'un

autre demi-bataillon.
Des bandes opérant de la direc-

tion de Midia seront surveillées par
un détachement de spahis dirigés
par mer sur cette zone

! lï L'ECRAN
gouvernement après l'entrée de la Таг- >

; quie dans la guerre a été donnée par i

dus l'expose M. Chamberlain

AsqaUh

tui- mhne dam un «и»»"!
*

*

| prononcé le V novembre 191Ь. Ы. As-

quith a déclaré à cette occasion que la

décision du gouvernement lare d'entrer

ел guerre contre les Aihcs avait sonne J et avec la concours dft la belle Selivanova

le glas de la domination ottomane jMM. de Neri et Balaban on donneia La

non seulement en Europe, mais aussi en jj lasca ie chef d'oeuvre de Puccini.

Asie Au mois de mars et au mois d'à-

_\oril 1915, lord Greg, alors sir Edward

Grey, a négocié

L'Opéra Italien
Со soir samedi au Théâtre des Variétés

un accord franco

déclare que les éléments politiques grecs,
appartenant à différents partis, travail-

lent aujourd'hui dan3 une étroite coim-j
boration, sous l'égide des venizélistes.

Cependant, îi est bien difficile dans les

conditions créées par les partisans du roi

Constantin, d'obtenir rapidement un se-

rieux rapprochement avec les Alliés et

mériter leur confiance. Malgré cela, a da
M, Romanos, l'avenir esc aujourd'hui
beaucoup plus rassurant pour la Grèce.

Les réfugiés de ia Thrace
Athènes, 19. A.T.I.— Rien que dans

la journée d'hier 11.000 réfugiés ont dé-

barque au Pirée venant des diverses lo-

calités évacuées de la Turace.
tous dans une extrême misère. Des со- jj
mités spéciaux les répartissent dans ia

Vieille-Gièce au fur et à mesure de leur

arrivée. L'encombrement est indescripti-f
b!e au Pirée ces derniers jours. Il en

est de même à Salonique et aux îles

grecques.
L'île de Chio a hébergé jusqu'à ce

jour environ 15.000 réfugiés.

revendications personnelles: « Ce sont | russo britannique aux termes duquel
des heures qui exigent le ralliement de j Constantinople et un territoire consi-

tous les partis à la défense de la cousti-

tution et de l'œuvre économique et so-

eiale d'où dépendent notre sécurité et no-
tre prospérité. »

Il a ensuite îait allusion aux élections

générale, disant ;

Je ne sais pas qnand viendront les

élections générales.Mais lorsque sera éluяг

la nouvelle Chambre des Communes, elle

sera très différente de la Chambre ac-

luelle. Le renouvellement du parlement
soulèvera des problèmes dont je crois

dèrable s'éten.antsur les rives euro

péennes et asiatiques des Détroits de-

voient être donnés à la Russie, à l'issue

de ia guerre, à la condition que 1ез

hostilités se terminassent de façon
heureuse.

Des négociations eurent ensuite lieu

dans les derniers mois de 1915 et 1916.

Elles eurent pour résultat l'accord Sy-
kes-Pikot, conclu entre la France et la

^randc-Brettigne. Et passant en revue

ЯШ l* public n'est guère informé, S/,î'os éïéTM <П"» f* déroalés en

ïi Cfm t g -, ....
-,

'

I Turquie depuis ia fin de la guerre, 1 o-

|par suite de nos décisions et du/ait a fait allusion й la seconde visite

nos différends, le Labour partg obtenait |de M. Franklin-Bouillon à Angora et a

la majorité, lourde sera la responsabi- g l'accord séparé conclu par le gouverne-

lité de ceux qui auront si largement con-| ment lançais
avec Moustapba Kèmal.

'-"■- j ^ --
„„„,§ Il n'est pas douteux, ajouta-i-il, que

S cetie action unilatérale a donné les pre-

indications de divergences.

Les affaires de Grèce

Athènes, 2i) oct.

Par une note quepublient les
journauœ du soir, leMireetoire

fait connaître que tous les

membres du comité révolution-
nuire sont d'accord quant амос
buts de la Mévolution qui mè-
nera lepays vers des solutions
radicales. (Mosphcre)

*
* *

Athènes, 20 oct.

'Une communication officielle

Jusqu'à la signature et à la

ratification du traité de paiœ,
(Mosphore)

*
* *

A thènes, 20 oct.

Ш. Gryparts, eoc-ministre de

Les vivres et le bétail n'ont pas lGrèce à Constantinople, est

été enlevés.
Des instructions ont été données

à la mission de demander aux au-

torités grecques de rester à Leur

posté afin de protéger le personnel
du chemin de fer et de veiller à la

bonne marche du service.

Des ordres ont été donnés pour le

transport des militaires et de la

population civile par chemin de fer.
Ceci a été porté à la connaissance
du public.

Communiqué officiel

du Quartier-Général Allié
Lès Généraux Alliés sont heureux

gravement malade. JLes mécTe-

eims désespèrent de le sauver.

(Mosphore)

ÏÏiiiii
D'ANbORA

Angora, 19.—Da longues diacus-
sions oui eu lieu à la Grande As
semblée nationale au ,sujet de la
conférence de Mpudaoia.
Des déclarations faites dans le

sens que le prctosole a été signé
par les nationalistes à la suite des

menaces, portèrent Mafid bey a in-

Unemosquée à Paris
Paris, 19. T. H. R. — Jeudi, à Paris,

fut posée ia première pierre d'une mos-

quée en présence du maréchal Lyâotey
qui affirma le respect de la France pour
l'Islam.

Le maréchal affirma les sympathies de

la France pour «i'effort de restauration
nationale sous la direction du véritable
homme d'Etat qui s'est révélé en Kém «i

pacha.» Взп Ghabrit répondit que i'hom-

mage de libéralisme rendu par ta France
à la religion islamique aurait assuré le

tribué à ce résultat, parce qu'ils n au-

ront pas su prendre une vue large des

problèmes nationaux au moment du g nutres

danger national. J osé vous avertir que, | Des alliés,g compris les Français, ont

si pareil événement se produit, ce ne se- déclaré la neutralité de certaines zones

ront pas des modérés du parti travail- autour du Bosphore et des Dardanelles

l liste qui prendront la conduite person- et oui décidé que toute attaque turque

nelle de noire politique. |on grecque serait repoustee par la force.

Chamberlain passe eusuite en revue | Les autorités militaires françaises on:

les lois qui seraient probablement votses | reçu l'ordre de se retirer et le gouver-

par an parlement travailliste, au nombre \ петеп{ britannique s'est trouvé alors en

Rappelons que les opéras sont chan-
tés entièrement en italien.

Demain dimanche en matinée à 3 h-

et avec le concours de la célèbre diva

Mme De Ribas Mme Butterfly. Eh soirée
La Bohème.
Location et renseignements au Th.; due

des Variétés.

Conservatoire de Musique
et de Déclamation

(Salie du Syllogue «Hermès»
La direction du Conservatoire de Mn-

sique et de Déclamation de Constant!-
nople porte à la connonissance du public
qu elle vient de joindre à ses classes d?

Mnsique et d'Instrumentation, nne classe
de Déclamation (Tragédie et comédie)
dont M. Dem. Simirioiti, du Conserva-
Loire de Paris, assumera les cours.

Les inscriptions sont reçues au Seoré-
tariat du Conservatoire, de 11 h. à 1 h.
rua Sbkiz Agatch No 17, Péra.

*Ёааав'*я*шшь.иигп ,пит1вшташ.;. «?-.-n jEgaaui'nwriг&гм&я*

desquelles il prédit un impôt sur ie ca

pitaf et la nationalisation des grandes
industries.

Le problème oriental
L'orateur aborde le problème du Pro-

cha-Orient et s'attache à justifier ia po-| été sauvegardés.
Inique suivie par ie gouvernement. j Pendant tout le cours de ces tracta-

Quelle a été, dit-il, la position du gou- dons, le gouvernement de Sa Majesté
vernement ? Entre les Grecs et les s

-

ss i constamment efforcé d assurer la

ECHOS
ET

СОШШИАЦТё

Nous lisons dans le Djagadamard que
'es délégations arméniennes a Paris ont
tenu ensemble une réunion, au cours d«

laquelle elles ont délibéré longuement sur
la situation actuelle.
Par des mémoires identiques aux puis-

face d'un problème sérieux. Il a décidé jsahces alliées, les deux délégations ont

de maintenir la liberté des Détroits jus-

qu'à ce que ceux-ci aient été remis à

la Société des Mations. Les Détroits ont

Turcs nous sommes demeurés neutres,

p ns heureux retentissement. La France |mais nous avons eu de grandes préoc-
unanime accorda ьоа seulement à l'Islam
lo droit de Cité dans sa capitale, mais

propage au loin son appel à l'affection dos

musulmans. La France n'aura pas à s'en

repentir.
La conférence

des Etats baltiques
HelsiDgsfora, 19. T.H.R. — La coufè

rence du désarmement entra la Russie et

les Etat3 baltiques fut ajournée jusqa'à-
près ia conférence de paix pour le Pro-
che-Orient.

En Grèce
Athènes, 19. T. H'. R.— Le président

! cupalions en vue, nous nous sommes af-

bonne entente avec ses alliés. Fous n'a-

vons conclu aucun accord séparé ; nous
n'avons entrepris aucune négociation sé-

firmés disposés à reconnaître la défaite%parée et noire politique a été basée

des Grecs ei à rendre aux Turcs Çons-\ Sur [cs accords internationaux conclus

tanlinople el la Thrace orientale. Maïsjpar M. Asquilh et lord Grey avec, ce-

en même temps nous avions eu la^p^adant, des modifications importantes

ferme résolution, autant qu'il éiail en t en faveur de la Turquie, pur suite de

notre pouvoir, d'empêcher la guerre qui U'effondrement de la Russie, du retrait

a dévasté l'Asie-Mineure de se propager i des Etats-Unis, de l'altitude modifiée de-

en Europe, d'épargner à Gonstaalino- fgouvernements français' et italien, enfin

pie le sort de Srnyrne et de sauvegarder jde la situation également modifiée de la

ia liberté des Détroits. t Grèce ei de ta Turquie.
Je crois ue notre politique a réussi | - •.

du conseil déclara que 1 évacuation dfejl j?; si vraiment elle a réussi, c'est parce
la Thrace s'effectue dans dès condition^ 1

'

, .„

•

, )Л ,

. , ,.
i que le gouvernement, par son action

très difficiles, les troap/s grecques-étant | ( L :.

suivies par de nombreux habitants qp'\\'erme mu^s inoderee, a poursuivi unam-

émigrent.

décrit la situation critique à laquelle
sont exposés les Arméniens, par suite
des derniers événements st relèvent la.
nécessité de former le foyer national, qni
seul poaira abriter ces malheureux rè-
fugiés.
Dans ces mémoires, il est fait allusion

d'une façon spéciale à la situation des

Arméniens à Constantinople.
Pour secourir les réfugiés

À ia suite de l'invitation du conseil
laïque arménien d'Alexandrie, les repra-
sentants de trois communautés, des par-
tis et de diverses associations out tena
en date du 28 septembre une réunion aa

cours de laquelle ils ont décidé d'ouvrir
une souscription au profit des réfugiés
de Smyrne.
En vue de rendre plus efficace l'œu-

vre de secours, on a divisé la ville en six
arrondissements, chacun desquels aura

une commission spéciale, chargée de Te-
cueillir les monlants souscrits.

Les chefs des tics communautés ar-

méniennes ont adressé à cet effet uu
. . , j.. Iaptfel à la population.

E|M«to fiW.iNe.pptl d,

Londres", 20, —- Ь8 résultat àes | sur la demande de M. Lafontaine, vice-
jélections de Ne wport h ete putfib. | président de la Chambre des dépotés
'liber xïîûtin. Le candidat conserva- |belge, la délégation delà République ar-

j leur a été élu avec 2,000 voix de -j méaienne à Paris a envoyé an drapeau et

de

Djebel Beréket protesta contre la
note des puissances qui veulent
s immiscer dans les affaires iuté
rieures de la Turquie en s'mtéres-
saot au sort des Grecs.

de déclarer que les rapports г,есш|1е1^Ре^ег gouvernement.
. , . .

'

g De même Ihsan bey député
aujourd mu des missions allies eu* -

J
-
f

Thrace Orientale sont satisfaisants.
Sauf certains incidents insignifiants,
ilparaîtrait que l'évacuation sepour-
suit, dans tous les •secteurs, d'une

façon plus ordonnée. Les troupes
grecques se retirent selon le pro-

gramme. Ceux des habitants qui
veulent partir, le font avec leurs

effets. Il se trouve plusieurs milliers
de réfugiés à Iîodoslo et dans les

autres villes de la côte.

mement le seul objet qu'il s'était pro-

posé, c'est également parce que nous

avons eu le bonheur d'avoir d Constun-

iinople des représentants miiitaifts et |plus que le candidat travailliste et j une reproduction d'armoiries coloriées,
a-13.000'de olus que le candidat libé- S poar ètre dépoâés au musée international

(Lebfield Press)

Djélal Nouri bey député de Gai-
lipoii a aussi interpelle pour savoir

quelles démarches avaient été fai-
tes par le gouvernement au sujet
des' atrocités commises par le*
iieilèaes en Thrace et aux îles.
Le commissaire aux affaii es ex-

Les Généraux Alliés ont eu ce jtérieures Youssouf Kemal bey dans
malin une réunion très satisfaisante Isa réponse a déclaré entre autres

avec le Général Réfet pacha et ont 1 choses ;

réglé avec lui les grandes lignes i .

<( dû savo^ à 1 univers en-

*
, „ ... . „ .. j jUer que la signature par nous de

dans lesquelles l installation dc pa convention de Moudania est due
l'administration civile du gouverne-1 uniquement à notre amour de la

ment de la Grande Assemblée iVa-S P^ix, et non à la peur découlant

tionale de Turquie et de la gendar- 1 menaces. » \oussouf Kémaî bey
merie sera mise en exécution, avec ) ^ Tcponse à la note

,
. , . . / fdes puissances relative a la situa

la coopération des autorités tur-
^ jj0;î Qrecs serait certainement

ques et des commandements alliés. | donnée et que la Grande Àssem-
Le Général Réfet pacha a donné j blée prendra une décision au sujet

une assurance définitive, au nom V^es atrocités que les Grecs coati-

d^goueernement de la Grande nueraient à commettre.

semblée Nationale, que la sécurité i

de n'importe quel habitant qui res- j

AUX ETATS-UNIS
Bavecrs très illustres j et voos... mais,

passons. Sans doata avez voss lu qu'une-
centenaire de Naw-Yo; к a гесештеп?
déclaré avoir perdues toutes joies de-p.uis,
que l'Amérique est devenue sèche, lie
las ! c'est bientôt sur tous les citoyens de

l'immense république que ie voile -épais,
jde ia tristesse va tomber si cette giandq
intempérance lègislanve, qui cM la loi de

tempérance obligatoire, qui prohitic tou-
tes les boissons aicooiiques, y compris la
bière et ie vin, le bon vin lu nmeux,

parfumé et frais, résiste à ses adversai-
res et à ses propres conséquences.
Ceci n'étonnera pas des ianos & l'es.-

prit subtil et nuancé, les couaéqoeact-к
du régime sec, régime de haute' mûril]te
h ce qu'on a dit, sont désastreuses, car

la mesure a été passée.
M. Егоest Guy a publié, récemment,,

dans ia Revus de Paris , lïii article sur je

régime de « prohibition » aux E ato-U iis.

qui ne laisse aucun doute à ce sujet.
La prohibition des baissons alcooliques

a développé le besoin d'-s ces boisions':,
c'est l'attrait du fruit d^mndo.

Elie a encourage les violations de la loi

et, par résonnance, si on peut dire, сеша
de toutes' les fois alîaut'a 'l'êudqntie des

intérêts individuels et des plaisirs. Elle a

Nouvelles ie Bouiîii

[civils doués d'uu jugement, d'un couru- j 3,000 de plus qUi
ge el d'un tact exceptionnels, et c'es/lral
encore grâce à l'habileté, à la patience
et ci la dignité que lord Curzon a mon-

trées dons les négociations difficiles que

nous avons entreprises en noire propre
nom

Mais ce nesl nullement grâce un con-

cours des le.aders de i opposition. Au

contraire. Us ont employé im langage
qui ne pouvait avoir d'uulre effet
d'affaiblir l'autorité du govvernemeni
de Sa Majesté, que d'encourager lés ké-

màlistes dan Uurs prétentions et de re-

présenter ta Grande-Bretagne elleen- s Bucarest. 19. T.H.R — La presse rou-

pire britannique aux yeux de ia France jmaine signale que le maréchal Foch de

non comme alliée ei une égale , nw/*|cnvit à là presse f< ançaise la œception.
chaleureuse et soontauée dont fi fu

UUSItlilC. Li'.t IlUiliUlV MUlLUilK il 1 UUllUlLi 5 B . . ^
*

. .. ,

Si objet a Gmrgm quitdécora ae la croix

dans l orbite de .a politique française f de guerre. Le maréchal rappela ies pia-

! contraint à ne formuler aucun jugement I rôles des premiers soldats fi ançxis fou-
1 lant le soi roumain ; < C'est étonnant

comme nous sommes ici chez nous > !

mie.

Bucarest, 19. T.H R.—Le ministère de?

finances reçut un telegrajimie ancuaçau-
que jusqu'au 14 octobre, oa atteignit 10

millions et demi de livres sterling sur iet

qae l 11 millions d-.poses en ccnsoôdatiori' de»

bons du Trésor roumain. Les banquier
lde Londres considèr^ut cette opération
'comme an gros saccès.

sa

prenare aucune Iindépendant el à ne

mesure indépendante.
Et néanmoins je suis prêt à dire que

dons celle crise nous avons été les hé-

ritiers et, sous réserve des modifica-
tions nécessaires, ies continuateurs de

| de Bruxelles.

L'archevêque de Gibraltar
L'archevêque de Gibraltar, accompa-

gné de deux ecciéslasuqtuss, a rendu vi-
•iite avant-hier au patriarche arménien
Mgr Zaven, avec qui il a cor.réié_ pendant
une heure.
Mgr Semprd et le professeur A. Der-

Agopian, président du conseil national
агшзшео assistaient à l'entrevue.
Mgr Zaven.m le même soir rendu

visite a l'archevêqùa de Gibraltar.
Щ %

Pour les réfugiés ds Rodosto
L'-s journaux arméniens disent que ie

patriarcat s'est adressé avam-hier au
ministre de Suède, chargé de ia protee-
tion й-'-s intéiê s du gouvernement bu!-
gare en notre ville, et i a prié d'autoriser
.es réfugiés de Rodosto

_
à débarquer à

Varna ou à Bourgas.
Le ministre ayaot décïrré qu'il n'avait

pas ia compétence à ce sujet, le pgtrmr-
cat arménien a demandé ftio'S à M. Tah-
tadjian deiélégiaphier au conseil armé-
nitsn en Bifigane, pour que celui-ci fasse

* 4'

Bucarest, 19 T.H.R.— Le marecha

Foch reçut a 15 heures les membre- de- j les démarches nécessaires,
la colonie française. A 20 heures, fi аъ-1
sista â un diner offert par le ministre jj & Smyrrifc

la politique de M. Asqaiih et de lord Ides affaires étrangères. Le maréchal re

Grey. Toutes nos décisions ont été pri-\I par.it & 23 heures pour ;a France.
i

ses de concert avec nos alliés. Sur les |
points où it n'y a pas eu communauté de LA

A €Q$STA&TIN0Pl£

Ëo Âllëm^gne
ferait dans sa propre maison, avec < Berlin, 19. T.H.R — Le chancelier et

'son propre bétail et qrains, serait ]^\ ch\ Ss part,s de coalition des pop.-
ъоп pivpio ц j listes Bavarois-et des populistes aile-
assurée. î rnands sont tombas d'accord pour présen-
Cette information a été portée à ; tar au Reichtag une proposition de mo-

la connaissance, têlégraphiqaement, dxûc*tlm dô ''ar '- m de
ô

Gonsifiaficn,
ш сишши »

^

i
-, r pqur prolonger jusqaao 30 jam Ï925 les

de toutes les missions alliées. Lapre- pouvoirs da président Ebert,

eréé an état d'esprit de jalousie et de j politique: entre les alliés; la faute na\
révolte dangereux pour l'ordre social par- i pas incombé à noire gouvernement, 1
mi les classes pauvres qui s&veci nés bieD

c ^ événements qui étaient
que les caves des rien s sont germes \ , .

, . , ,
î Quelques jours nous séparent des dé-

Elle a encouragé la fabrication clandes y
lors de no re con ro e e sur lesqaas «

Ьш8 de ja tournée Tarride dont les re-

tine des alcools, ia fraude, ia fsisfiiça- j nous ne pouvions exercer aucune in- f présentations an Nouveau Theâtra vont

non, la mise en vante de boissons qai j fluence. ! constituer des spectacles d'art et i'e.e-

La population de Smyrne disent les
jonrnaux turcs, s fêté vendre il dernier ia
rétrocession de cette ville â la Turquie.
Des délégations sont vennos des provln-
ces pour prendre part à ces fêtes. Pins de
50.С00 personnes étaient réunies sur )a

piace la préfecture. Des illuminations
ont en lieu dans la soirée.

sont de véiit&bîes toxiques
La structure cle la nation américaine

efat ébranlée par cette loi ihalencontreu^è
qui ne paraît pas digne d'une civ.iisaHon
supéiieure où lo départ entre la finassé,
l'éléganea, la pondération des p : aisirs et

la grossièreté (les instincts riéefmoés doit

Union Nationale des Anciens
- Combattants Français

— r ------

C'est ainsi que la première indication . g comme nous n en avons pas eu
. , , » - -. • i ! .lenu s loirsdemDS. M Ab-1 Tarride, quidelà politique qn'enlenûait suivre le s ,e ! ,u * fi fi
_JT \ |est accompagné de Mil" Andrée Guiz-,
toujours dit un vLil, un très vieil et très | Gne les jeunes e; lie» du 'hcù re paifibn
bon arai . {dont lu révélât ou sera un ; vf.neuuat poui

с 11 fatfi boire du v n, c«r « pouvoir il : Eera, pa- »î r« oa.- s qce iqu-.» йг-ь-s^de S:S

|a d'emplir l'âme de : oute venté et pbiio-
'

P !US r^céeteS- с ?-• исиз-ьг ter» *,;$•.■■■ u r i.
se faire par le jeu de la iib^r;é mdivi- j sophie », toujours on trouve en lui .« vé-lnn répandre

n ■ Iaim'iriach 1923duella. Voulant atteindre la morale pure.j rité cachés. «Souhaitons que 1^'Améri-1 8m?l ayf di-!.s-u œuv,;ss.uauça.s^Un ,
»w

et l'hygiène parfaite, elle a été à L'en- î que renonce à sou régime de sécheresse \ a h' Jf. v 'b P¥ e p<.qgr?m|jje pub ie, j •

.

1лл»„,.лв .contre des deux: il faut être modéré Lt qo'ello poursuive sa lutte contre l'im- s 4° ftttrayiœiso n •uveam.es d Au.;! j .

0 '

nT'^u~.|' iiin4V°0 *

g même dans ses désirs de sagssse | monde alcoolisme par des moyens qui pa i T rr d - nous apporte, ^iiacune de ces p ou mnus,

^
a ,t,.re da

Ou Amènean a pa dire qjs la loi de trahissent pas la tempérance intejiec-\ représentaHeus sera un vrai régal bi plue de oOO d-ssins.
proh'bfiioa est le résultat d'un éfàt d'es- \ tnelle, sans laquelle la vie 'sociale n'est j d^ns W Ktruatron eôt-aefie ces-. iâ nne
«vrii- m^rfal nnni» l»oia u r- <

Les Anciens Combattants Français font
paraître un volume do 448 pages (nés
gros succès de librairie).
Cette véritable encyc lopédie sera bien

fis I accueil le dans tous les milieux, car fii

renseignera sur

^
. ..... v» •" u»«y } SUUÎStittl^'E

pTit morte! pour !*art et la pensée. беШ fqû'oppi'ètsflon ou dissointion. (vér-table aunnm6qu«j 'ous et tou вл -*-рии- pour Llq 1 le
est parfaitement d'accord avec ce qeo m'a j JEAN ВДЕОГЬьУ, çie»oui à son Ui-.pp:-. ciable vaieur.

^ UNO—et t

.SOUSCRIREZ TOUS
volume,

et toutes les librairies.

dès mainienuni
Union Française
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brillamment interprété,
sera ti n gros suce ее an

tin saperfllm. en actes

C-i о é Magic
à partir dLo vendredi 21)

DERNIÈRE HEURE
La situation financière

de i'AliSiîiagne

La Bourse
Hier vendredi d'été, la Bourse

de Galata était fermée.

Le marché commercial
|

Sucres.— Marché ferme: arrivages! Pans, 19. i.H.R.—A ia réunion
seulement 30 vagons sucres hollandais'tenue mardi au Quai d 'Orsay sous

par batean Hector. Prixe* transit Java \ la présidence de M. Poincaré, as-
Lsg. 21 1$ ia tonne, américain Lsg. 23, {siaté de M. Reibel. ministre des ré-
hollandais Lsg. 25. Gobes manquent ; gions dévastées, MM. Barthon, Mau-
les cubes hollandais ouï été vendui* | c,erc , les représentants da mi-

4es affaires étrangères, des

i t.tj 1 modifications ont été apportées dans
! Ie mémorandum de M. Mauclerc281 i2 les 100 kilos, américains Ltq. 29 !|

sacres hollandais Ltq. 31 1(2 les 100 k. f j
cubes hollandais Ltq. 38 les 100 к., cubes jsur les mesures nécessitées par ia

beiges Ltq. 37 1(2 les 100 kilos. situation financière de i'AIiemagné.
Tendance ferme.

A l'origine l'article est à la hausse, j
surtout à New-York où oa craint que les \
stocks de sucre brut ne soient pas snf- j
lisants pour justifier les bas prix actuels, !
et si la consommation pour le reste de j
l'année est à pen près égale à celle de \
l'année dernière oa fera monter les prix j
sensiblement, j

Cafés.— Marché calma, arrivages 2 500

sacs Rio par Hector : prix en transit

Rio I l'ocqae Pts. 64, Rio И Pis 62,
Rio III Pts. 60. Dëdoaànnès Rio I Pts. 84,
Rio II Pts. 82, Rio Ш Pts. 80 docque,

A l'origine aussi l'article est canne.

Riz.— Américains Blue Rose Fançy
12 dollars les 100 kilos eo transit, dé-

douannés Pts. 31 l'ocquô. Rangoon en ;
transit Lsg. 16 la tonne, dédouannes 1 a
Pts. 17 1(2 l'oeqoe. jSaïgon manquent, j Brousse,
tendance ferme.

Meustafa Ksmai pacha
A BROUSSE

Angora. 19 — Motistafa Kémal pacha
reçu un accueil enthousiaste è

PRESSE TURQUE
Une journée historique
Du Vakit ;
Ou peut dire sans exagérer que Stara-

boui a vécu hier une journée de fête

sans pareille. Ces solennités étaient dues

ên partie à la personne même de Réfet

pacha.
En effet Réfet pacha s'est trouvé tou-

?

jours au premier rang dans ies efforts j
faits pour assurer Limité intérieure quand j
cette unité était Compromise comme dans l
les combats au front.

I! représente en outre l'armée nations-I

liste et son commandant en chef.
La nouvelle tâche confiée aujourd'hui è j

Réfet pacha ne consiste pas seulement I

dans le gouvernement de la Thrace orien- jj
tsile, mais dans rétablissement d'admi- f
nistratiou régulière, propre a amener ia jj
confiance étrangère es ù prouver que les j
sentiments manifestés de divers côtés |
quant au retour des Turcs en Turquie?
(censure) n'ont pas leur raison d être, j

Un sait que l'opinion tant européenne i

qu'américaine s'occupe du retour dtsf
Turcs en Europe.

Les lecteurs connaissent la politique
traditionnelle de l 'Europe qtii vise au

rejet des Turcs en Asie. Notre récape•

raison de la Thrace marque la faillite

d une pareille politique ei 1 arrivée en

Thrace de Refat pacha la date шбшога-

Ые d'un événement h;s oriqoe intéressant

l'Europe et l'Amérique ь sa fois.

S'adresssnt à la population le généra-
iissime déclara :

« ta victoire a été remportée par la

foi inébranlable de la nation, ainsi que
par les baïonnettes de nos soldats.
Aucune force ne peut aujourd'hui nous

faire renoncer à nos aspirations. La puis-
sanoe de nos armées nous fera obtenir
tonte les clauses du pacte national. »

Aux é'èves da l'école il ajouta :

с C'est vous surtout qui devez agran-
dir et rendre plas glorieux notre pays. »

Ш.Winston Churchill
Londres, 20.—M. Winston Chur-

I chill, secrétaire d'Etat pour ies со-

j lonies, a été opéré hier de Гарреп-
idiçite. Son état est très satisfaisant.

(Leafieid Press)—

Le congrès ûoimunis'e (ia Pari
Paris, 19. T. H. R. — Le congrès

communiste délibéra tonte ia nuit.
La iecturo d'nne décision de la
commission des conflits, excluant
divers militant*, provoqua de vio-
lents tumultes.
On adopta, dans la matinée, une

motion de politique générale du

parti, présentée par MM. Frossard
et Sowarine, impliquant l'accepta-
tion sans réserves des 21 conditions
de Moscou. Oa procéda au vote sur

les motions de gauche présentées
par M. Vaillant-Couturier, et une

du centre présentée par M. Cachin.
La première obtint 1.516 voix et
la seconde 1.698.
Tout fut remis en question'à la

suite de la lecture par M. Vaillant-
Couturier d'un message de i'exéeu-
tif de Moscou demandant à la gau-
eue d'accepter les postes de con-

fiance du parti qu'on avait déclaré
vouloir laisser au centre.
— Il ressort de plus en plus de

la discussion au congrès que la di-
vision se manifestera en son sein et

que certains membres prévoient
même i'émifctiement du parti.

m
Ш'Ш

— Le représentant nationaliste ù Bon-

khara a démissionné.
— Paris, 19. T H R — Dimanche, 22

courant, aura lieu ia célébration du cm.

quantenaire de la mort de Thèphile 3
G-au-

ïhier, soasla présidence de M. Léon Bt-

rard, ministre de l'instruction publique et

des Beanx-Atrs Le poète Charles Le

Goffic prononcera un discours.
— Le Hâvre, 19. T II.R,— Une tenu-

pète sévit dans la Manche depuis 48 heures
— Londres 19. T.H.H.— On annonça

que N'oolaiefl est tombé entre les mains

des rouges, le 15 octobre,
- Lima, 19. T. H. R. Le générai

Pel'egrin, ch~f de la mission militaire

française, est arrivé ici. Il fut reçu par
le président de la République en audience

spéciale

Jeu d'échecs
Partie No 10

Joués par cùblogramme cri 2001

entre l'Angleterre et les Etals-Unis

Ouverture irréauiière

Fin de partie No 7 par Lewitt

Noirs 4 pièces
m

Blancs , J. Mason Noire, J.Ghowalter
1. e2— e4 67-d6
2. d2~-04 g7-g6
3. Cgi - ГО FfS— g 7

4. C2 - c3 Cb8 d7

5 Ff.1— c4 e7—eô

6. Fcl~g5 Fg7— f6
i . Fgo—e3 Ld8 —«7
8. СЫ—o2 Ff6 — g7
9. Ddl—e2 h 7—h6

Service des iies des Princes
Service journalier

(à partir du 1er octobie)
Ds Prinkipo : 7 8 30 (rive d'Asie) 8

(de Pendik à 7.15,1 9, 10, 4.4â («lé Pen.-
d>k à 4) avec Cadiksuy.

Ou Pont t 8 45 (.direct pour Prinkipo),
S. 45, (avecCadikeuy e£ Pendk), 4, 5,

(avec Péndik). 5 30 (rive d'Asie), 6, 8.

Vendredis et dimanches
Da .Prinkipo : 7.15, 7 .30 (rive d'Asie)

8.15, 9.30, 4 (avec Gadikeuy), 4 45 (4.
de Pendik avec Gadikeuy)

Du Pont • 9 45 (avec Csdikeny, Pen-

•dik)- 10 30, 5, (vec Pendik)' 5.30 (rive
d'Asie], 6, 7.

^ Si vouâ a?ôs des afiairesen |
1 sacres et cafés adressez-vous J

I à M. Antoine Mpscopôales f
^ courtier et expert spécialiste É
É en sucres, cafés et riz <

STAMBOUL, Validé Sultan Han |
près du pont, No 12. «p

Щ Tëiéph.Si. 1881

щ Une longue expérience de |
fi fcrente-U'ois ans garantâtl esé- |
j outioii ponctuelle de vos Щ
i ordres. $

Avis aux Sociétés

Les noirs n'ont pas pu ее développer
b en. Les blases, au contraire ont mis en

l'Cïion jusqu'à leur Dame.
10. h 2 -h S Cd7—b6
11. Fc4—d3 CgS— f6
12 <14 X«5 OôXeô
13. Gd2—b3 Cb6-d7
pour empêcher le Cavalier bianc de se

poster à c5.

A vendre grand terrain de 18 500 mè-

très situé à Gouroutchesmé au bord de

ia mer avec quai pour l'accostage des

bateaux,et près de la ligne du tram,

S'adresser à Galata Buyak Tunhel Нйв
No 18-19. Tel. Pôra 721.

"

14. Tal-dl 0-0
Vo. g2—g4 1 Cf6—e8
16. Fi13~b5 Ce8 — 66

17. Fb5 Xd7 Fc8Xd7
8. Fe3 — c5 T<8~d8
19. Fc5Xd6 c7 Xd6
20. Gb3-d2 Fd7—f-6
21. c3—c4 Тя 8 — b8
22. Gd2—bl Ь7—b5
•23 Gbl —cB Ьб X c4
24. D.r2 Xc4 Td8—c8
25. Dc4—e2 Fg7—f8
26. Thl-gl De7—b7
27 Tdl—d2 Db7 — b4

avec menace de Fb5 et si CXb5, Tcl4-
28. !RFl— fl Fc6—b?
29. Rfl—g2 Te8 c4
30. a2~s3 Db3—b3
31. Tgl-el f7 — fô ?
32. g4X^5 g6 X fô

33. Rg2—h2 Fb7Xc4
34. Tel—gl-f- Rg8-h7
35. Gf3 — h4 ТсбХсЗ
Bar suite de la menace de De2—h5, 1rs
noirs sont presque forcés d8 sacrifier ici
ia qualité.
35. Ь2ХсЗ Db8-f7
37. Ch4-g6 TbB—d8
38. Cg6Xf8-f Dl7 X'8
39. Da2-h5 f5—14
40. Г2-ГЗ ! Fe4 - f5
41. Td2—g2 TdS—d7
42. Tg2—gS
Les blancs finissent la partie d'une façon
très brillante II est enrieux que pour
une partie câblée où ce n'est pas le

temps de réflexion qni manque, ia possL
bilité de faire tonte une série de coups
brillants soit donnée aux blancs.

Df8— f6
Si Df8—f7, 43. Tg8—g7-j- on 43

Tg8 -Ь8-Ь Rh7Xh8, 44, Dh5 Xhfi,
Ûf7--h7, 45. DhG—18, et gagnent.
45. Tg8—h8-j- RbïXhS
44. Dh5—e8-f- RU8—h7
56. D.S -gS-f mat.

, m Ш Ш I
m mш! m iw f*
ici Щшщ
I Ш Щ Ш. Ш
№wm*aQ
I ШШШШ
ijj.
de f g ha b

Blancs 6 pièces
Les blancs jouent et gagnent.

Problème No 23 à 2 coups,
par N. Iswolsky
Noirs 9 pièces

a b с d e f g h

Blancs 8 pièces

Problème No 24 à 3 coups,
par V. Cisar

Noirs 1 pièce
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Blancs 6 pièces
Les solutions doivent cous parvenir

jusqu'au 31 octobre,
F. Saprîtch

Hôpital et dispensaire de la
Société Internationale

da la Protection de l'Enfance
CMSCMIjI

Dirigé par 8a Or VSOÛ
Mardi et vendiedi à 10 h. a.ra.

Consultations par le Dr Tibérius

Grand ?Rue de Fera Cité de Syrie, ля
Consultations pour ies pauvres de 2 à

heures après-midi.

A TRAVERS LA VILLE ET LE MONDE

— La vie drôle
et la vie triste —

La Glcssa ds Prinkipo
On sait qae la propriété do la Gloss*

à Priokipo est contestée à un héritier
d'une dama arménienne Takouhi déten-
trica cependant d'actes de propriéfé en

règle. Eu vue d'exauntier la question nn,

commission s'était formée au Maiié sous

la présidence de Mouhiis bey, directeur
des domaines de l'Etat. Ge^te commission
près de iongoés recherches à la direc-
tion générale du cadastre et.à l'Evk d &

remis son rapport au mmis'èrs compé-
tent accompagné de l'avis du consèiUer-
légiste. /

Au cadastre l'on est d'avis que l'acD
de propriété détenu par les héritiers ci-
Tahoohi est amhenu'que et qu'il peut
conséqnemment tenir lieu de docamen-

légal C'est aussi l'avis des experts en

écritures qui ont examiné attentivernem
l'acte. Seulement au cadastre on n'a pas
pu fixer si le susdit domaine concerner
ia propriété du château ae la Giossa [y)
ou d'on8 habitation voisine, La сот-

mission siégeant au Maiié est cependan
d'an avis différend arge nt do fait qnr
l'acte de propriété eu question n'est enrr

gistré offioieitemenc dans aacnn régisir
du cadastre où l'on ne trouve d'écritures
que seulement en ce qui concerna it
terraiu sur lequel est bùu is château
D'ailleurs la page où cet enregistreme
est fait a été annulée par ens mots éerits
en grosses httres « Ecrit par erreur, *

On n'a p« cependant préciser ел verri
de quel ordre e* -.te йовшаЬоз a été ef-
fectoèe. D'autre part, des écarts impor-
tants existent entre l'enregistrement e;

i acte de propriété faisant i'objet du h
tige. Autre fait : coiumissida du M fin
demande pourquoi les propriétaires n'ot:
pas fait jusqu'à présent valoir leurs droits
alors que l'acte a été dressé 70 ans au-

paravent. G îs diverses considérations oui
été soumises a la direction du Conten-
tieux du Maiié qui décidera en dsrniei
ressort.

Procès de traîtres
La cour criminslie a commencé hier

i instruction du prppôs du sergent Веки
de Bigha accusé d'avoir fait cause сош-
типе avec Âuzavour ef participé su

mouvemént ds répression des forces ua-

tionales en tuant sans aucune raison le
maire de Bigha, un lieutenant-colonel de
l'armée, ua lieutenant de gendarmerie et

l'inspecteur d'écoles primaires H usai ef-
fendi.
Boltir Tchaouche avait été promu. lieu-

tenant et commandant une force da 1000
hommes avec laquelle il avait à piu-
sieurs reprises attaqué les forces natio-
nales en leur infligeant des pertes.
Lecture fat donné hi«r au tribuns! des

dveises pièces du procès et le sergent
Békir fut interrogé.
Quoique les doenm-uts en possession

du tribunal ne laissent aucun doute sur

ia culpabilité du criminel, il fut convenu
d ajourner le procès pour l'audition de
témoins.

Activité sanitaire
La section sanitaire de la Préfecture

de ia villa publie ia stastisqne ci-dessous
sur son activité pendant ia première quia-
zaine du mois d'octobre dans ia zone de
Gonstantinopie :

1816 boutiquiers et 873 élèves ont été
examinés et iMaur lut délivre des certi-
ùcats de santé ;
Il fut procéaé à l'analyse de 8 échan-

t lions de iait, 46 da pams, 4 de denrées
alimentaires et de boissons ;
70 boutiquiers ouï été punis de sar.c-

tion-! diverses pour non observation des
ordonnances municipales.
Il fat constaté 44 cas ue fièvre typhoï-

de et fait 15G7 vaccinations contre cette
maladie.

Incendie
Le feu s'est déc'aré hier dans Гаprès-

midi an cabinet dentaire de Mme Renry,
sis rue Gabristan. Pér?., au Зтз étage es

rimmeub'e de notre coufière Djagada-
mord où se irouvsat aussi ies b.cruux
du journal Or !en! News. Gfâce aux

prompts secouru dtrs pompiera anglais,
■g (eu a pu êcie vile eùeocsorit, Seuls
les deux étages supérieurs ont été le

proie des flammée.
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Siège Central à pONSTкNT1NOPLE
GALATA Union Han, Rue Voivoda

Téïéph. Péra 8010-3013 fquatre lignes)
SdCcarsale A* STAMBOUL

STAMBOUL, Eenadjian Man>
вn face du Bureau Centrai des Poste
.Téiéph, St. Î206-1206 (doux lignes)
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Chemin de fer ottoman d'Anatolie
La direction militaire du chemin do fer

ottoman d'Anatoiie informe le public
qu'à partir de lundi 2 octobre et jusqu'à'
nouvel avis, les modifications suivantes

sont portées à l'horaire des trains de ia

banlieue da 4 septembre courant :

Sont supprimés, le train de voyageurs
No 2 de Haidar-Pacba à Itchmé, kim.
32, ies trains mixtes Nos 46 et 45 de

Haïdar-Pachs ù Pendik et vice-versa,
ainsi que les trains d'excursion No 6 et

19 circulant les dimanches entre Haidar-
Pacha. Pendik et inversement.
Par contre, en train de voyageurs sous

No 4 bis, circulera journellement de
Haidar-Pacha à Pendik dans l'horaire ci-
après ;

TRAIN No 4 bis

HA1DAR-PAGHA-PENDJK

h. ЬШ i ilw шi '/ : . ■*, é
|Тф
ml

' -«M®®-®—

•départ

Haidàr-Pacha
Kizii-Toprak
Bifnrcaticn
Ghiecz-Tépé
Ereckeuy

départ

10.— Sonadié 10 21
10. 6 Bostandj-k 10 25
10. 9 Maitépé 10 32
10,15 Car tni 10 41
10.18 Pendik arr. 10.48

Gaïdar-Pacha, le 28 septembre 1922.

La direction militaire.

Horaire clи Bosphore
DESCENTE

De Buyokdôré : 6 37, 7 57, 8.42, 10.12
12 27, 3.12, 6.12.

De Yénikeuy : 7 22, 7 45, 7.40 (Asie),
8.22, 9 02, 9.10, 10,32, 10.45.11.35
12.47, 1.15, 3.47, 3 50 (zig) 6 20 (zig)
6.32, 6 40 (Asie), i

BeBébac : 6 54, 7 05, 7 42,8.17, 1.14,
4.14. 5.13 7.

De Béicos ; 6,45. 7.25, 7 25, 8. 8.57,
9, 11. 11.15 1.30, 3,37, 4. 6. 6.50.

De Gandiiii : 7 12, 7.25, 7.35, я 40,
8,48. 9.40, 11 40, 2 10 3.05. 4.40, 5,20.
7,30.

(MONTEE (départs du ponQ
7.15(zig zag Be=cos) 8 05 (jusqu'à Сап-

dillij, 8 15 (rive d'Europe/ 9.16 . (Asie),
10. i.rive o'Euiope), 11 15 (Asie), Xs
(Europe), 2 (jusqu'à Gandiiii), 2 3i] (zig.
z#g Béicos) 3 (Asie et Thêrapia hny. к
Aère), 4.15 (zig zsg Candi®), 4 50
горе jusqu'à Béicos),5 Oô (direct Gshdâfi
jusqa'r. Во со;-), 3 -30 (Eurupu direct Yt-
rnkeuy jusqu'à Lavaki, 5.45 (Europe jus-
ifd'à Béicos)'. 6Л& {rive d'Europe jusqu'à
Kavak), 6.20 (dir. Csadilii à Béicos),6 45
(jQsqc'à Emirghiao) i (dir, BDVôàj''k«i.v.
îténi-Mahallé) 7 15 (Asie jusqu'à Gau-
4;!:). '«.49 (A ie), 7.45{Earoà5 jusqu'à
yépî-Mffh>!:é)

Dimanches
(Descente dans l'après-midi)

Da Bayukdéré : 1 08 (Asie) ЗЛ2, 5.27,
6 12, 6 17, G 57, 7 52.

Ds Yéu-kéuy : 13.32, 12.52 (zîg-zag),
3 37, 4 (Asie) 5 37, 6.32, 7.19, 6.37
(z g-zïg), 8 12.

De Gandilh : 1 57, 2.20, 3.05, 4 55,
7.25. 7 35,7,42.

(Montée dans la matinée)
8 ВО (Europe), 8 45 (Asie puis Théra-

pia, jusqu'à Meîisar), 9.15 (Europe jus-
qu'à Kayak). 10.30 fz ;g ssg jusqu'à
В : tyoyd- Yén j -?«tàhal lé ) 11.15 (Asie)/ 12
(rive Europe jusqu'à Kayak) 1.15 (z gzag
Buyukiéré Yâni-MtshaUé), etc.

Aucune suite n'est donnée aux

mmmimieaiians qui ne portent pas
en caractères lisibles la signature

LLOYO TRIESTIRO:
Le bateau partira sa-

;medi 21 cri. h 5 Ь v> m. (Ligne da

lioxe) (vota Canal dôÔermtb») pour Plrée,
• Côrfou, Bt-indisi, Venise et Tridete»

Le bateau t&ffïAdiï partira mardi
!24 crt. à 10 h. a. m. pour Iné-

jboli, Samsçun, Ordou, Kérassunde, Tré-
jbizondest Ratonm,

Le bateau САМРЖП0<&Ъ10partira
samedi 28 crt. à 5 h. p.m. pour Smyrne*
Rhedes, Adaiia, Lirnassol, Larnaca, Meï^
sfne, Aiôxandrette, Tripoli, Beyrouth,
Gaifa, Jaffa, Port-Saïd, Alexandrie* Can-
die, Rettimo, Ganée, Patras, Brindiri,
Venise et Triesle.
Le bateau МШШО partira same-.

di 28 oct. à 4 h. p.m. (Ligne de i€e)
(voie Canal de Gorinthe) pour Pu-és,
Gorfou, Bnndisi, Venise et Triestd.

Le bateau.ЗРААЬЖЮЖЖ partira di-
manche 29 cri. à 5 h. p.m. pour Bottrgas,
Varna, Const&ntzà, Soalina, Gaiat?
lirai la.
Le bateau fitЛ JLIÇFA partira mardi

31 octobre à 4 h. p. m. pour Dardanelles,
Saioniqm, Pires, Patrus, Gorfou, Brin-
disi, Bari et Tri este.
Le batean A VWNTIW€P partira sa-

medi 4 nov, к 5 а. p,m, (ligne de luxe),
voie canal de Go.rmthe) pour Pirea,
rfoa, Brindisi,Venise es Tmtsïe-
L© batean 4DMLI& partira lundi 6

Novembre à Ю h.a.m ligne rapide di-
recte- pour Gonslantza (en coïncidence
avec le Gain pour Bucarest) et Sulina,
Galatz et Brada.
Le bateau l^AJLWATJCA partira

samedi H Novembre à 4 h. p. m.
Smyrne, Rhodes.» Adaiia, Limasse?, ,

пас», Mersine, Aiexandrette, T"'
... j,"

Beyrouth, Gai f fa, Jaffa, Port-^"'
xandrie, Candie, Roftvmo. D -

Patfe; Brmdisi, Veni» yfi- Piree>

яр* Ш&,^\\u ei) i'eiôphoaq P&m à

ъ^.43о^., iia-4» Télén Stam-
QCiil 235.

-
^

(vs
Go,

SOCIBTA ITALIANA.
DI

SERVIZI MARITTIMI.
Le bateau AM.JBANIA partira

credi 25 octobre à 16 heures pour
nique. Pires, Catane, Riposto, Napi
.viarssiile et Gênes en acceptant с

passagers et des marchandises.
Le bateau JBOSjBENA partira

octobre pour Ineboli, Samsoun,
souode, Trébizonde et Batoum, acci
tant passagers et marchandises.
Pour plus amples informations s

dresser à la Societa Italiana
Seryizi Marittimi , Merkez Rihtim hs
Gaiata. Téléphone Péra 771-772.

me

Sa;

le
Kei

NAVIGATION NATIONALE
DE GRÊGE

Agence Générale de Coastantinopfe
Nouvelle Signe bi-mensuelle
entre Constantinople» Le Pirée,

tapies et Marseille
Le transatlantique S3A. ТМЖ8 arr

vaut en notre port le 9 ;22 octobre (d
manche) partira de? Qnais de Galata :
1Ц34 crt (mardi) à 3 heures р.щ. direc
lemerit pour

le Pirée - ffa-les - Marseille
Pour tous renseignements s'adresser

1s Compagnie de Navigation Nationale с

Grèce, Galata, Arabîao Han, 1er étag?
Té!» Péra 3240-1 et aux sous-agences
Galata, sur les quais Phâîiro han, N0 S
et à ia Banque d Athènes à Péra,
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GRANDE LIQUIDATION
X>E TOUTES LES MARCHANDISES

à l'Etablissement
E LUNDI 16 OCTOBRE 1922 OCCASION SANS PRÉCÉDENT

BRILLANTS
Perles, ple-res de couleur

ACHAT
AU MAXIMUM

|ra/a/a, Mchmed Ali pacha han. 40|
Téléphone : Péra 2429

STEIN 'S
oriental stores Ltd
Péra Stamboul

Grands"Arrivages
des

CHAUSSURES

LAMES RADIUM
Pour Rasoirs G5UUETTE

10 pièces 40 Piastres

Etablissement Lampe Radium
à GALATA

(Entre la В. I. 0. et

Caracol)
Chichané

NOTEZ CECI:
Votre adresse figure-t-elle exactement dans le seul annuaire du pays :

©a

l'ANNUAlRE ORIENTAL ?

Votre firme y a-t-elie la publicité Indispensable
merclales ?

à ses relations com«

€)i)et
Щ IL EST DE VOTRE INTERET QUE CELA SOIT.

f Faites de suite le nécessaire pour l'Edition 1923.

Téléphonez Péra 2?72 ou Ecrivez 6 Rue Médressé, Galala.

H« U-Vw <rr.

Inimitables
ET

Supérieures à toutes
les chaussures

WALK-OVER
SHOES

Are good to

look and they
are good

as they look

A T HIN A ï КI
Cie Anonymed'Assurance

au Pirée
Assurances contre les risques
d'incendîe et contre les risques
de Transports maritimes

ей tous genres

Agents généraux à Constantinople :

Etienne Zicaliotti et Fils;
Minerva Han N0 81, 82, 38.

Téléphone Fera 947

Conditions avantageuses
Prompt règlement des sinistres

Désirez-vous protéger vos bijoux,
votre argenterie, vos ta-

pis et tout ce que vous

avez de précieux, contre
j'incendie et les voleurs ;

DéSlrez-vous vous renseigner sur les

voyages par bateau ou

Chemin de fer, sur les

villes d'e&u, de cure ou

de sport, de l'Europe et

Це l'Orient ;

DêSÎrez-VOUS voyager en Amérique et

dans la Méditerranée par
les colosses transatlan-

tiques de la Compagnie
de Navigation Nationale !

H Пг^лр •

AdressœW P°u1
' ions enseigne

ments à la

BANQUE D'ATh5NES
Société Anonyass

AGENCE DE PERA
Téléphone : Péra 3041

ВАКЦ11Е СИНИЕ DE El NEDIIEDDINEE
Capital francs : 30,000,000

Siège Social à Paris : 99 Rue des Petits-Champs.
Siège de Galata : Rue Voivoda N0 27-35.

Agence de Stamboul : Baghtché-Capou N0 15-17.

Dépôt spécial des marchandises : Tahta-Calé N0....

Toutes affaires de Banque

Service avantageux pour Sa ca isse d'épargne
\Loeatlon de Safes à Galata et à, Stamboul

dans des chambres fortes de toute sécurité

вднЕ! pi mil
Capital versé :

ХЛх-es 150.000000
Filiales et Correspondants

dans le monde entier

Toutes les opérations de Banque,
de Change et de Bourse

CONSTANTINOPLE
GALATA, Camondo Han.- Tél. Fera 390-391
STAMBOUL, Pinto Han.- Tél. St 1501-02
PERA, Gd'Rue de Péra, N0 3S7--Tél P.3141
Entrepôts, Scutari, (transit). Sirkedji

GRANDE VENTE

aux enchères publiques
Vente exceptionnellement occasionnelle

pour саше de départ
Demain dimanche 22 Octobre 1922,

à 10 heures et demie du matin, il sera

procédé à la vente aux enchères pu-

bliques au plus offrant et dernier enché-
risseur de tout un mobilier riche garnis-
sant l'appartement N0 4 au 1er étage du

Tchorlou han sise à Péra, Quartier Yéni-
Tcharchi Rue Hayiiô N0 3 (en face des
Carabiniares Reali).
Le mobilier se compose de :

Riche salon complet en noyer style Re-

naissance, meubles de chambre à cou-

cher, meubles de salle à manger,
cadres, rideaux en tulle et en velour,
colonnes, fumoirs, tapis Persans et Turcs,
bibelots, étagères, vases, bureaux, poêles
en faience, lampes, table de jeu, lits en

demi-bronze, chaises, suspensions, ba-

lançoires, armoires à glace, garde-robes
lavabo, toiles-cirées, samowar, verrerie,
vaisselles, argenterie, ustensile de coi-
sine etc. etc.
Superbe PIANO cadre en fer, cordes

croisées marque W. Hilse, Berlin.
La vente se fera au comptant. — L'a-

choteur payera 3 o[0 en sus comme droit

de criée (dellalik).
Commissaire-Priseur-Expert
Georges Athanassiadis

Salle de Vente |
Péra, Rue de Brousse, N0 20 !

Avis
L'administration de la Dette Publique j

Ottomane informe les intéressés que, con- î

formément aux dispositions de l'Art. 2
du Décret-Loi publié dans le Takvihi-
Vekaï du 6 Juillet 1922, N0 4509 ;

« Les actes, écrits et avis créés avant
la mise en vigaeur du dit Décret-Loi et

qui seraient en contravention avec la
Loi sur le Timbre seront, s'ils sont pré-
sentés aux agences de la D.P.O. dans nn

délai de six mois à partir de la mise en

vigueur du dit Décret, soumis à la seule

perception des droits de timbre exigibles
d'après les dispositions en vigueur à

l'époque où ce droit était dû »

« Ce droit sera acquitté par celui qui
fait cette présentation, sauf recours à la

personne qui est légalement débitrice.»
« Passé ce délai, les porteurs des

actes, écrits et avis ci-dessus énoncés,
seront passibles des droits et amendes
édictés par le présent Décret.»

Ce délai devant partir du 6 Août 1922,
les intéressés pourront présenter, de

cette date au 5 Février 1923, les actes
à régulariser au Bureau du Timb r e à Ga-
lata où les formalités seront remplie,
dans les conditions ci-dessus spécifiéess

Banque d'Athènes
Société Anonyme

CAPITAL entièrement versé : Drms. 48.000.000

Siège Social : ATHENES
Adresse Télégraphique : « BANCATHEN »

SUCCURSALES ET AGENCES

EN GRÈCE : kgrinion, Andrinople, Argostoli, Calama'a. Candie,
La Canée, Cavalla, Chalcis, Chio, Corfoj, Janina, Larissa,
Levandia, Lemnos, Métélin, Patras, Le Pirée, Pyrgos, Rethg-
mno, Saloniqae, Samos Vathy, Samos-Carlovassi, Sparte,
Syrie, Tripolitza, Volo, Xanthie, Zante.

A SMYRNE:

EN TURQUIE : Constantinople (Galata, Stamboul et Pérà).
EN EGYPTE : Alexandrie, Le Caire, Port-Saïd.
EN ANGJLETERRE:Londres,No 82 Fenchurch Street,Manchester
A CHYPRE : Limassol, Nicossie.

La Banque d'Athènes fait toutes les opérations de Banque
telles que : Escompte, d'effets de Commerce et de Banque, Avances sur
Titres, Marchandises, Encaissements simples et documentaires, tous les
Pays. Emission de Chèques et de Lettres de Crédit simples et cir-
culaires. Ouverture d'accréditifs simples et documentaires. Ouverture
de Comptes Courants simples et garantis. Garde de Titres à de prix -,
avantageux. Location de Coffres-Forts de toutes dimensions à de condi- "fs
tioDs avantageuses pour le Publie. Achat et Vente de Devises et mon- ^
naies étrangères.

La Banque d'Athènes fournit des renseignements commerciaux.
La Banque d'Athènes reçoit des Fonds en Compte de Dépôts à Vue

et à Echéance fixe.

Service spécial de Caisse d'Epargne

Assurances Incendie

The Liverpooi & london & Oie Inc. Со. Ltd.
The Palatine Ins. Со. Ltd.

jOffres et Demandes |
A fendre T< cGhevroilet», en très

bon état. Elle se trouve au

Grand Garage au Taxim, où l'on peut la

visiter à toute heure du jour. Pour la

vente, s'adresser à l'administration du

<Bosphore».

AVPnrfГР Pâtisserie à Yénikeuy près
v&IIUlu du débarcadère. S'adresser

à l'administration ou à la pâtisserie
même à Yénikeuy.

Assurances Maritimes

The New-Zealand Ins. Со. Ltd.

Iiloyd Anglais (Morison, Pollexfen & Blair, Ltd)
AGENTS GÉNÉRAUX

WALTER SEAGER & Ço., Ltd.
Tchinili Rihtim Han Galata

TÉLÉPHONE : Péra, 381, 382, 2535

Prière à nos correspondants de

n'écrire que sur un sent côté de la

mille

Gérant : Nasri Mansour
Officier français cherche apparte-

ment meublé de
deux à trois pièces au centre, à Péra
Adresser offres à l'administration du

journal, sous les initiales В G. N0 4.

PRÉFECTURE DE LA VILLE
Il est porté à la connaissance des

intéressés que 20,000 à 50.000 kgs.
d'orge nécessaires pour les bêtes
du service de la voierie seront ache-
tés par voie de marchandage,
payable au comptant.
Les intéressés sont invités à s'a-

dresser jusqu'au samedi 21 crt.

à 1 h. p. m. à l'économat de la
ville.

Banque Hollandaise
pour la Méditerranée

Siège Social : Amsterdam

Capital: FI. 25,100,000 dont
versé: Fl. 5.100.000

Succursale
de Constantinople

Galata, Rue Voivoda N0 ioa

TÉL. PÉRA 212liS

Toutes opérations de banque

fEDILLKTON DU «BOSPHuRlî» (N. 87) j tache vint écraser ses caresses rugu-

euses sur le front de Pauline. Celle-

ci avait à son tour, entre ses menot-

'tes saisi la face hirsute de Tarnagas
et, malgré ia и barbe paille de fer »

qui devait lui égratigner l'épiderme,
elle baisa longuement ses joues...
Mais presque aussitôt ses paupières
gonfiées laissèrent filtrer deux ruis-

selets de larmes.., Le vieux comprit
et sourit.

- Il est là, souffla-t-i!dans l'oreille
de la jeune fille.

Et comme cette dernière le regar

dait, les yeux vacilants et incompré-
hensifs, ii reprit avec un sourire

tendre de père, la tutoyant tao/Jain:
\ „ Mais oui, je te dis qu'il est iк

|ton adoré,., ainsi l'appelais-tu... tu te

D'un sautillement d'oiseau, la jeune souviens ?... Et tu nevapas?... Eh

b'enî il est officier, ton Edouard..,

Regarde, le voiià !...

Tout en parlant, la tenant toujours

L'AMOUR SOUS
LES BALLES

PAR

Henri O -AJUTjTJS

(Suite)

Le calvaire d une amante

XV

fille fut sur sa poitrine... Même avant

qu'elle l'eût embrassé, — comme

cela, d'un coup, une écluse qui brise

un barrage, — le vieux éclata en san-

glots. И la tenait couchée dans le ber-

ceau de ses bras et, son visage inondé

de pleurs penché vers le sien, il la

contemplait avec adoration...
— Mon cher petit lapin... mur-

ftiura-t-il enfin.
Alors seulement, sa grosse mous-

contre sa poitrine, il avait fait demi-

tour et l'avait jetée, frémissante de

bonheur, d&us les brss de Joubert.

Deux cris fous avaient retenti.
deux cris en lesquels était passée ig

— Ma mienne !... .leurs joies, ne bougèrent раз... Alors,
Et, leurs bouches rivées l'une à -Tarnagas, presque de force, inter-

'antre, les amants s'étaient étrelnts rcala sa figure entre le visage de Pou-

à se broyer. fliue et de Joubert et fit claquer des

Tarnagas laissa durer ce baiser jj baisers retentissants,

aussi longtemps que les respirations! —Dame! puisque vous ne voulez
haletantes de Pauline et de son fiancé j pas me « biser », fit-il avec un gros

purent le prolonger. Puis, doucement' rire en se relevant A demain donc...
les soutenant, les portant plutôt de] Il franchissait le seuil, lorsqu'une
ses mains herculéennes, il les ame-1pensée l'arrè'a net. D'un coup d'œil,
na tous deux dans la masure éclai- ; il inspecta l'intérieur de la cabane,
rée. Sans se désunir, ils tombèrent! — Tiens, murmura-t-il, où donc
sur la maigre couche de feuilles éten-fest passé Raspille ?...

due dans un coin... et la communion! — Mon capitaine !... mon capi-
de leurs lèvres recommença... Debout> taine ! . appella-t-il à la haute voix,

devant eux, pendant de longues mi-! Personne ne répondit. II allait se
nu tes, le brisquard les contempla, г retirer quand, près de lui, dans l'om-

— Petit, dit-il enfin, je m'en vais..|bre très noire qui s'étalait au pied de
Le générai n'^nrait qu'avoT l'idée Ma façade, un sanglot étouffé râla... 11

d'aller faire une tournée, eetfe nuit,!s'approcha...
aux avant-postes, et je serais frit,., j Affalé sur le sol щётя, de tout
Déserteur !.. Tu ne vois pas le vieu$]son corps, Raspilils pleurait à se bri-

Tarnagas, chevalier de la Légion ser le coeur..,

d'honneur, porté déserteur et fusilié'1 Tarnagas comprit sa peine atro

au petit jour? Brrr! j'en ai froid ce...

dans le dos, jusqu'au bas du crou-' —Allons, mon capitaine, dit-il,
pion... Je viendrai te réveiller de- ému laissons l'amour aux âmes qui
jpain... si tu dors. Au revoir... Em- Ie veulent ..

résurrection de deux âmes

santés !
— Mon mien...

agonir brasse^-rppi tqus deux r Щ иаиз resp-t*i! pas, à nqus, sol

D se pencha. Mais les amoureux, dats, notre pauvre France?,., notre

perdes dfjps leurs paresses et d^ps âmante-patrie si douloureuse aussi ?...

Il l'empoigna aux aisselles et.cemme
on relève un enfant tombé, le mit de-
bout.
La porte de la cabane n'était pas

fermée... Raspille, inconsciemment,
vint se planter au milieu du rectan-

gle lumineux d'où, pendant un ins-
tant, il demeura immobile à regarder,
de tous ses yeux noyés de larmes, les
enfants qui se mangeaient les lèvres...
Joubert le vit,.. Alors, spontanément,
il se dressa, salua et ouvrit les
bras ..

Les deux hommes, enfin réconci-
liés, s'étreignirent silencieusement ..

Puis, Pauline, à son tour, tendit son
front, que le capitaine baisa... Ainsi,
la première caresse qu'il donnait à la
femme qu'il adorait désespérément,
était le prix de la reconnaissance de
celui-ci pour lui avoir rendu sop
amant... son rival, à lui...
— Viens, Raspille, viens, mon

vieux camarade... reprit famiiiè-
rement Tarnagas en l'entraînant.
Derrière eux, il tjra doucement la

porte e| lç soutenant, tous deux s'en
furent parmi la clarté tenue qui tom.
bait de la lune et des étoiles joyeu-
ses.

Quand ils furent au bras du ter-.

rain déclivé, le capitaine se re-
tourna.

Là-haut, la lueur terne de l'é-
troite fenêtre brillait, adoucie par l'im*
pa'pable brume d'hiver, ainsi qu'un
regard humide et alangui.
Raspille,lentement,haussa ses èpau-

les lourdes de navrance et, après avoir
tendu une main molle à Tarnagas,.
murmura d'une voix où vibraient des
rancoeurs résignées :

— Voilà ma dette de Laubach pa-
yée, n'est-ce pas, mon vieux ?...
Puis, seul, il reprit sa marche %.

travers les champs glacés.
*
* Sfe

Ce qui se passa au fond de la ca-

bane de planch^ nos lecteurs l'ont
deviné sap's peine ..

Api èi une nuit faite de larmes et
de baisers, de serments qui jetaient à
jamais un voile sacrilège sur le passé
de Joubert le pardon absolu tomba en-

fin des lèvres de Pauline.,, et sur ce
pardon s'éditièrent le nouvel espo r
et le nouveau bonheur des deux
amants.

à suivre)


